
 

 

 

        

 

 

 

Chauffage des logements : 

96 % des Français propriétaires veulent rester libres de choisir ! 

  

 

Alors que le Gouvernement travaille sur un plan d’électrification des 
bâtiments, la question des solutions de chauffage et des préférences 
des Français devient plus centrale que jamais. Dans ce 
contexte, Coénove dévoile aujourd’hui les résultats de la première 
édition de son enquête réalisée avec l’Ifop : “Les Français et leurs 
préférences en matière de chauffage”. 

Plus de 9 Français sur 10 veulent une énergie produite en France et un 
mix énergétique diversifié 

Si les énergies renouvelables occupent une place bien installée dans 
l’esprit des Français (93 % des sondés déclarent connaître au moins une 
énergie renouvelable), le sondage révèle également un attachement très 
marqué à une énergie produite en France et à un mix énergétique 
diversifié : 94 % des Français souhaitent que l’énergie consommée 
dans le pays y soit produite, et une proportion équivalente refuse toute 
dépendance à une source unique. 

89 % estiment aussi que la production d’énergie à partir du recyclage 
des déchets doit constituer une priorité, un levier qui renforce encore 
l’intérêt du développement du gaz vert, dont 89 % des Français ont une 
image positive, le positionnant parmi les énergies les mieux perçues, 
juste derrière la géothermie et l’hydraulique, et bien devant le nucléaire. 

Cette perception très favorable du biogaz repose principalement sur les 
qualités que plus de huit Français sur dix lui attribuent : une énergie 



locale et renouvelable, issue du recyclage des déchets et contribuant à 
l’indépendance énergétique de la France. 

Priorité à la sobriété, à la liberté de choix et au conseil de proximité 

Alors que les politiques publiques de rénovation énergétique se 
multiplient, les Français expriment des attentes claires et 
pragmatiques. 90 % des propriétaires se déclarent satisfaits de leur 
mode de chauffage, dont les principaux critères de satisfaction restent 
le confort thermique et la facilité d’utilisation. 

Cette approche très concrète se retrouve dans leur rapport aux choix 
énergétiques : 96 % des Français se disent attachés à la liberté de 
choisir leur mode de chauffage. 

Plus de 70 % considèrent que la première action pour l’environnement 
consiste à consommer moins et à être plus sobres. Les priorités 
exprimées sont également sans ambiguïté : 75 % des Français estiment 
que l’isolation doit être privilégiée avant tout changement de système 
de chauffage. Cependant, l’instabilité normative nourrit une forme 
d’attentisme : 71 % déclarent que les évolutions politiques et les 
changements réguliers sur les dispositifs de soutien les incitent à 
attendre avant d’engager des travaux. 

Par ailleurs, les décisions restent largement guidées par la confiance 
envers les acteurs de proximité : les conseils des installateurs (58 %)et 
de l’entourage (24 %) sont les plus écoutés, loin devant les 
préconisations des pouvoirs publics, cités par seulement 17 % des 
répondants. Enfin, les aides publiques à la rénovation ne suscitent qu’un 
attrait modéré. 

L’hybride, un modèle prometteur à faire connaître 

Dans le secteur des bâtiments, les solutions hybrides restent encore trop 
méconnues du grand public (seulement 44% des interrogés disent les 
connaître)mais répondent pourtant à plusieurs attentes exprimées par les 
consommateurs : un moyen de réaliser des économies d’énergie, 
d’améliorer le confort selon les saisons ou encore une solution de bascule 
en cas de panne. 

52% des sondés trouvent les systèmes hybrides intéressants, dont 
63% des moins de 35 ans. Ces atouts de l’hybride, reconnus par les 
Français interrogés dans le cadre de ce sondage, renforcent encore 



davantage la pertinence des solutions multi-énergies, déjà validée par 
la publication des résultats de l’étude conduite par Coénove avec le 
cabinet Artelys à l’automne dernier. 

   

         

 

 

 

« Ce sondage illustre  une réalité souvent 
absente du débat public : les Français abordent 
la  transition énergétique de manière 
pragmatique. Leur priorité est d’abord 
de  réduire leurs consommations, notamment 
grâce à l’isolation, avant d’envisager  un 
changement de technologie, sans renoncer à 
leur liberté de choix. Le  développement du gaz 
vert et 

des solutions hybrides s’inscrit pleinement 
dans  cette logique : celle 

d’une transition énergétique réaliste, fondée sur 
la  complémentarité 

des énergies, la sobriété et la production locale. 
Ce sondage  confirme que la décarbonation ne 
peut se résumer à la seule électrification et que 
les Français souhaitent conserver une liberté de 
choix pour leurs équipements de chauffage et 
une approche multi-énergies de la 
transition  énergétique dans le secteur des 
bâtiments », conclut Jean-Charles  Colas-Roy, 
Président de Coénove 

   

         

Synthèse des principaux enseignements du sondage 
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 Plus de 9 Français sur 10 veulent une énergie produite en France et 
un mix énergétique diversifié. 

 

 Le biogaz bénéficie d’un excellent capital image (89%) et répond aux 
aspirations majeures des Français : local, recyclage, diversification. 

 

 Les Français souhaitent largement prioriser l’utilisation énergétique 
de la biomasse pour le chauffage de leur logement et pour l’industrie. 

 

 3 Français sur 4 veulent réduire leurs consommations avant de 
changer de technologie de chauffage. 

 

 La liberté de choix du mode de chauffage est un marqueur fort (96%). 

 

 Les solutions de chauffage hybrides suscitent de l’intérêt mais 
nécessitent pédagogie et visibilité. 

 



 Les aides publiques à la rénovation ne suscitent qu’un attrait modéré. 
L’instabilité réglementaire freine la prise de décision quant à la rénovation 
énergétique. 

 

 Les professionnels de proximité sont les tiers de confiance largement 
privilégiés dans la prise de décision liée au système de chauffage choisi. 

 

 Le pragmatisme domine : confort, coût, sécurité 
d’approvisionnement, liberté de choix restent centraux dans les arbitrages des 
ménages. 

  

 


